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Collection Cahiers d'Artistes
Par le biais de sa Collection Cahiers d'Artistes, Pro Helvetia soutient des artistes suisses prometteurs
qui évoluent dans le domaine des arts visuels et qui ne possèdent pas encore de publication pro-
pre. Cet instrument de promotion existe depuis 1997. Sur recommandation d'un jury indépendant,
le Conseil de fondation de Pro Helvetia désigne huit artistes ayant répondu à l'appel public de can-
didatures. Depuis 2006, les Cahiers d'Artistes sont publiés par la maison d'édition Edizioni Periferia,
Lucerne/Poschiavo.
Les artistes sont largement impliqués dans la conception de leur publication. Les textes d'accompa-

gnement sont rédigés par des personnalités généralement proposées par eux. Chaque Cahier est

bilingue: il est édité dans la langue maternelle de l'artiste et dans une seconde langue au choix.
Le tirage se monte à 1200 exemplaires: 300 pour les artistes, 500 pour des institutions culturelles
sélectionnées en Suisse et à l'étranger, ainsi que 400 pour les librairies.

Fondation suisse pour la culture Pro Helvetia
Pro Helvetia soutient l'art et la culture en Suisse et assure la promotion des échanges culturels tant à

l'échelon national que sur le plan international. Dans le domaine des arts visuels, la Fondation

encourage la qualité et contribue au rayonnement de l'art professionnel suisse. Elle soutient des pro-
jets qui visent à favoriser la création de réseaux et la promotion des artistes suisses en Suisse et à

l'étranger, les interactions entre les différentes régions linguistiques suisses, le dialogue interculturel,
ainsi que le discours actuel sur la création artistique contemporaine.

Collection Cahiers d'Artistes
With its Collection Cahiers d'Artistes (artists' monographs) series, Pro Helvetia supports promising
Swiss artists from the field of visual arts who have not yet been documented in a publication.
This promotional instrument has been in existence since 1997. Based on the recommendation of an
independent jury, the Pro Helvetia Board of Trustees selects eight artists who, following a public
invitation, have submitted applications for this series. Since 2006, the Cahiers d'Artistes have been

published by Edizioni Periferia, Lucerne/Poschiavo.
The artists play a decisive role in the design of the publication, including the selection of a writer, if
they wish, for the accompanying essay. Each Cahier is bilingual: in the artist's mother tongue and

in a freely chosen second language.
An edition of 1200: 300 for the artist, 500 for selected art institutions and individuals at home and

abroad, 400 for bookshops.

Swiss Arts Council Pro Helvetia
The Swiss Arts Council Pro Helvetia supports art and culture in Switzerland and promotes cultural
exchange both at home and abroad. Pro Helvetia promotes the quality and identity of Swiss pro-
fessional visual arts. It supports projects which cultivate the networking and promotional activities of
Swiss artists at home and abroad, interaction between the various linguistic regions of Switzerland,
intercultural dialogue and the current debate concerning contemporary Swiss art.
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% //;e Ä/wA <7 Zfer/rÄ/V o/Afy AfafgÄ^our Iäw Afamv, video, 2009



ZXt7irftf£>1roMiu/ A/y Sow/, sound and light installation, 2006



video, 2007



7Äw /y //aziwj, video, 2008



fÇy flfr* /ferinslr tf/A/y AWgA^owr Zdra Afo/rof, video, 2009



70wgw* S/wre, video, 2007



Z,o«g Go«*, sound and light installation, 2003



D/>Zär///V/;e« «»</<//? video projection and wooden sculpture, 2005



sound and light installation, 2008



G&wföp/rc ÄfyV /WrwM«, video, 2004



A/o/Aer 7ottgi/f /A* >4rcftV SAore, video, 2007



.1

ùnWw«, video, 2007



Gta/V/W/wfrp, video, 2000



Nous pourrions raconter une histoire comme le ferait le Funès de Borges en cherchant à décrire

le passé avec une précision millimétrique, nous astreindre à parler par formules mathé-

matiques à la recherche du plus haut degré d'objectivité ou encore rester en silence comme le

ferait un philosophe à la recherche d'une vérité objective. Toutefois, postuler l'existence

d'une réalité objective et indépendante de tout point de vue est une opération vouée tout sim-

plement à l'échec. Décrire un quelconque événement implique un processus complexe

de sélection et d'agencement qui en aucun cas donnerait lieu à une reconstruction fidèle du réel,

de ce qui a réellement eu lieu. De fait, à chaque fois que nous disons quelque chose à

propos d'un seul et même événement nous en produisons aussitôt un nouveau. Il s'agit plutôt

d'interprétation que de réplique, cfe création plutôt que de duplication.

Solvej Dufour Andersen s'intéresse aux histoires personnelles, aux témoignages qui

parlent de souvenirs et de rêves intimes, d'intentions réalisées et d'ambitions déçues, d'es-

poirs cachés et des motivations plus ou moins dévoilées. Ces histoires constituent une occasion

pour l'artiste d'aborder des thématiques sociales qui lui sont chères comme l'aliénante

condition d'une immigrée clandestine (2?y ^ le sort des minorités face au processus

d'unification linguistique en Norvège (Mtf/œr rÂMrrtic SWwAore) ou encore le

troublant témoignage d'un volontaire engagé pour la cause palestinienne (OweM/Zfo» Jzraej).

Cependant, il n'est pas seulement question de raconter une histoire, mais également de

soulever des réflexions d'ordre psychologique sur lçs raisons qui motivent un individu à la ra-

conter d'une certaine façon plutôt que d une autre.

Les conditions qui influencent la production d'un récit, les mécanismes plus

ou moins explicites qui motivent la formulation d'une histoire particulière, les intentions ainsi

que les mobiles qui déterminent le choix de telle ou telle version sont autant de problé-

matiques soulevées dans les travaux de Solvej Dufour Andersen. C'est une évidence de dire que

toute histoire est relative à certains aspects sous lesquels elle est racontée. Lorsqu'on rapporte

un fait ou un événement, on se souvient d'une personne connue ou d'une quelconque situation

passée, on oriente nécessairement l'attention sur ces aspects que l'on considère comme

nécessaires, utiles ou convenables. Le caractère aspectuel de toute histoire dérive fondamentale-

ment du fait qu'elle est racontée à partir d'un point de vue particulier et donc subjectif.

Nous pouvons, et c'est ce que nous faisons en réalité, rapporter le même événement en élabo-

rant à chaque occasion des combinaisons différentes et parfois divergentes, en relevant certains

aspects autrefois ignorés ou en délaissant tel ou tel détail de manière plus ou moins délibérée.
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Dans cette perspective, il semblerait que l'histoire « vraie », la reconstitution

objective ne soit atteignable que par le biais d'une multitude de récits plausibles et vraisembla-

bles. La mise en scène méticuleuse qui caractérise les vidéos de Solvej Dufour Andersen

ainsi que la rigueur formelle avec laquelle l'artiste construit son propre récit pourraient nous

laisser croire à la possibilité d'un témoignage véridique, à la formulation d'une version

objective. Cette possibilité est cependant mise en doute comme c'est le cas dans 7^^ GzwWzzzw,

un portrait vidéo dans lequel un intriguant personnage raconte l'histoire d'une vieille amitié. Si

au premier abord nous avons l'impression d'être confrontés à un simple récit biographique,

nous nous apercevons que plus la narration avance plus les limites entre la réalité biographique

et la fiction sont mises à l'épreuve. La relation entre le protagoniste et son étrange ami

devient de plus en plus ambiguë et la difficulté de discerner qui est le véritable sujet de l'histoire

augmente au fur et à mesure que le récit se constitue. Il est perturbant de constater la

manière dont cette ambiguïté s'installe par des glissements et des déplacements successifs qui
bouleversent de manière habile nos repères cognitifs et perceptifs.

Un bouleversement de ces mêmes repères apparaît, même si dans un registre tout
à fait différent, dans l'installation vidéo Z)z> G&zV/^Ztzgtf/z (les tendres et les

indifférents) dans laquelle quatre chanteurs d'opéra sont filmés en train de mimer le Wècfe/-

Tzzwztf de Goethe sur une composition de Brahms. À l'encontre de nos attentes,

nous n'entendons que les mouvements des bouches ainsi que la respiration des chanteurs. Notre

attention est ultérieurement détournée par une structure irrégulière au sol qui rend difficile et

perturbe les conditions idéales de la fruition de l'œuvre. Par un simple dispositif, l'artiste

nous introduit dans un environnement instable, une expérience perceptive altérée et étrange-

ment suspendue. La suspension apparaît ici comme une manière très efficace de relever la

beauté et la richesse du quotidien et d'attirer notre attention sur ces innombrables détails qui,
dans le flux continu de l'expérience, passeraient très vraisemblablement inaperçus. Entre réalité

et fiction, vérité et vraisemblance, Solvej Dufour Andersen décrit avec sensibilité et rigueur,

par des glissements sémantiques maîtrisés, des subtiles modulations sonores ou des modi-

fications perceptives adroites, les équilibres parfois difficiles et souvent instables qui habitent et

modifient constamment notre quotidien.



£)#«£•/'«£/IrottW A/y Sow/, sound and light installation, 2006



DirZfrtffofrm um/ </r# (7/Wf/^ï///£ew, video projection and wooden sculpture, 2005



-/moo/mi, video, 2003



v4 o/T-orw in Ddtyf o/T&owg/tf, rf Z)o«£/e /W/ra/7, video, 2010



Owtf Af/'/Z/o« Tww«, sound and light installation, 2005





7//É- GaftW/tf», video, 2007



//?W/wwW -y<T//Wfw, video, 2003



7wrw y4ro/W, 2fe/uW JWAfe, light installation, 2008



(XW/9 r«rwv4ro«W, J&g-Af 2fe£iW Kw/A/i?, light installation, 2008
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We might tell a story the way Borges's Funes would, seeking to describe the past with millime-
trie precision, force ourselves to speak in mathematical formulae in search of the highest
degree of objectivity, or alternatively remain silent as a philosopher would do when seeking
some objective truth. However, to postulate the existence of any objective reality independent
of any point ofview is an operation that is quite simply doomed to fail. Describing any
event at all involves a complex process of selection and arrangement which can never result in
a faithful reconstruction of the reality ofwhat actually happened. In fact, each time we

say something about any particular event, we immediately create another event. We are talking
here more about interpreting than responding, creation rather than duplication.

Solvej Dufour Andersen is interested in personal stories, testimonies that talk about

private memories and dreams, of fulfilled intentions and dashed ambitions, hidden hopes
and motives more or less out in the open. These stories are an opportunity for the artist to
address the social issues that are dear to her, such as the alienating condition of an illegal immi-
grant (ffy fA* the fate of minorities in the face of the process of speech unification
in Norway ä* f/rc ArrtzV Sépare), or the disturbing account of a volunteer en-
listing on behalf of the Palestinian cause (O»* Afz/Zfow 27/»«). Flowever, it is not only a

matter of telling a story, but also of bringing up thoughts of a psychological nature regarding
the reasons behind someone's wanting to tell it one way rather than another.

The conditions influencing the production of a narrative, the more or less explicit
mechanisms that motivate the formulation of a particular story, the intentions and motives that
determine the choice of this or that version are all problems raised in the works of Solvej
Dufour Andersen. It is a truism to say that any story is connected to certain aspects of the tell-
ing. When we report a fact or event, we remember a person known or some past situation, and
so are bound to focus our attention on those aspects that we consider necessary, useful or
appropriate. The aspectual nature of any story basically comes from the fact that it is told from
one particular viewpoint which is therefore subjective. We can—and in actual fact do

report the same event by each time devising different and sometimes divergent combinations,
noting certain aspects previously overlooked or more or less deliberately ignoring specific
details.
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From this standpoint, it would appear that the 'true' story, the objective reconstruc-

tion, may only be attainable through a multitude of plausible and likely narratives. The

careful staging that characterizes Solvej Dufour Andersen's videos, and the formal strictness

with which the artist constructs her own narrative might lead us to believe in the possibility of
truthful witness testimony, in the formulation of an objective version. This possibility however

is cast into doubt, as is the case in a video portrait in which an intriguing
character tells the story of an old friendship. If at first glance we have the impression of being

confronted with a straightforward biographical account, we notice that as the narrative

progresses, the more the boundaries between biographical reality and fiction are tested. The re-

lation between the protagonist and his strange friend becomes increasingly ambiguous and

as the narrative takes shape it gets harder to discern who the real subject of the story is. It is un-

settling to observe how this ambiguity sets in through successive slips and shifts that cleverly

upset our cognitive and perceptual bearings.

An upsetting of those same bearings occurs, albeit in an altogether different regis-

ter, in the video installation Z)zV 7<?«z/<er zz/zdf /A*

in which four opera singers are filmed miming Goethe's to

a composition by Brahms. Unexpectedly, we only hear the singers' mouths moving and

their breathing. Our attention is later diverted by an irregularly shaped structure on the floor
that hampers and spoils the ideal conditions for the work to come to fruition. Through a

simple device, the artist introduces us into an unstable environment, a distorted and strangely

suspended perceptual experience. The suspension appears here as a very effective way of
picking out the beauty and richness of the everyday and drawing our attention to the count-
less details that will very likely pass unnoticed in the continuous flux of experience. Between

reality and fiction, truth and verisimilitude, through controlled semantic shifts, subtle

sound modulations and skilful perceptual modulations, Solvej Dufour Andersen sensitively and

rigorously describes the sometimes difficult, and often unstable balances that dwell in and

constantly change our everyday situation.



Go«*, sound and light installation, 2003



/z Pomvz/7 o/A/y yV<?zg/;£oz/r I/zrzz Af/ztott, video installation, 2009
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ZÇy //>*• // /ferfrtfft o/Afy AWg/^oHr Z*nt Afafrra, video, 2009



D/> Zärt/ffAf» «//</ ///> GZnr/gä/jttgp», video, 2005



I

Z)/> Zfrtftdfcft um/ <//> video, 2005



7Ä« A video, 2008



dent le b"»

/»«/ftZ Sowg, sound installation, 2003



sound and light installation, 2008



6W/é* Vé*/f^/ Mor«/>/£, performance, 2005



>4 Sri//jro;« A/y Faritri Fi/wj, Writer, 2010



fty z/>? 7?/Vm/V/(p, zz PörZrzzz'Z o/Afy Afezg^ozzr
Z/zzvz A/zzztv«, 2009

The story of an illegal immigrant from Eastern Europe who

works without a permit in upper-class families in Geneva.

Actress Laurence Rochaix, camera Sandra Roth, installation

view Post Tenebras Luxe, Musée Rath, Genève, photography
Sandra Pointet, duration Zzzr/z ATrzZzvzy 14:49 min., Dm*
Dzzww 20:03 min.

DzzzzczzzgArozzzzz/Afy So«/, 2006

A female voice rehearses a song which she is unable to finish.

Loudspeaker, light chain, light bulbs, wall painting, vocals

Sophie Hjerl, installation view Gallerie Artone, Zürich and

Centre d'Art Contemporain, Genève, duration 5:41 min.

Gzzzzzz/zVz«, 2007

A man describes the attractive yet predatory personality of a

close friend. Protagonist Stephen Mac Donald, camera Sandra

Roth, duration 12:13 min.

77;w 7j 77<?/zmz, 2008

A woman is having splendid fun. Actress Elaine Stephens, ca-

mera Sandra Roth, duration 3:00 min.

A/oz/zw 7o//gw zzz z/;? v4rZ/V «S&or*, 2007
About the condition of Mother Tongue during the Nowegian-
alization policy in North of Norway. Documentary, pictured
interviewees Olav Beddari and Tove Bull, duration 30:00 min.

Zowg Gow<?, 2003
A song is cut into pieces and is spred out on four audio tracks.

Thus the tune is incomprehensible but the four tracks played

simoultanously, the song arises again. 5 loudspeakers, green
neon light, vocals Steve Buchanan, installation view message
salon downtown, Zürich, photography Esther Eppstein and

Overgaden, Danish Institute ofContemporary Art, Kobenhavn,

photography Anders Sune Berg, duration 8:30 min.

7)z> Zzirz/zcZw/ zzzzz/ z/zV GAzc/^zz/z/g?«, 2005

Four opera singers mime Dz/z/ogw* zzZ zZtf Dzz/zre by Brahms.

Vocals Pernille Manly, Elisabeth Orsnes, Peter Fristrup and

Mads Elung-Jensen, camera Sophie Hjerl, installation view K3

Project Space, Zürich, photography Susanne Sauter, duration
2:00 min.

y4 7)/y?zzw o/Zbrw zzz 7)zzy.y o/77z0zzg/;Z,

zz 79o/z£A TtorZrzzz'z, 2010
The models remain motionless during the capture. Models
Kirsten Dufour and Finn Thybo Andersen, camera Carolin
Cuénod, duration 20:00 min.

Ozzz? Afz'/Zozw 7/zw«, 2005
A man describes a conflict between Palestinian civilians and
Israeli soldiers, which he witnessed helplessly. Loudspeaker
and light bulbs, voice Steve Buchanan, installation view
Contra-Golpe, Berlin, photography Ingo Kniest, duration
2:00 min.

TVb Zz'zA, 2006
White neon.

(Dozz'zJ Tz/rw Arozzwz/, /?zg/;Z Zfa/zzW Kw/Afc, 2008
The words Dozz'z, Fozz and AT? fade in and out, LEDs soldered

by hand, installation view Boîte de Sardines, Temporary
Spaces, Genève.

7/zz/zVz 5ö72£, 2003
The headphones reproduce the sound of a virtual room which
is slowly moving around the listener as if he is dancing. 3D
stereo track, headphones and wall painting, installation view
Centre d'art Contemporain, Genève, duration 2:40 min.

£07/21 V£/z7£Z Afo/yzz'/zg, 2005
A man throws the petals of a hundred roses once a day for
three weeks. Actor Lars Studer, Urban Art Stories, Alexander-

platz, Berlin

« CoWW£zz Z Zozzzvzor //z />zzgo, -ftz/zj oozzj Zzvz/zzr WW
Zowz/rw z/mWw... »

Celine Peruzzo

7#wzzzV&, 2008

Merry and soft laughter form a slow, seductive melody. Com-

poser Matthias Wyder, vocals Astrid Rashed, Sophia New,

Juliane Werner, Angela Bohmann, Roman Leitner-Shamon,
Andreas Nickl and Lars Studer, loudspeakers and individualy
programmed LEDs, installation view message salon down-

town, Zürich, photography Esther Eppstein and Halle Nord,

Genève, photography Julien Gregorio, duration 8:00 min.

C/>mZo/>//£ /tejA TWroow, 2004

The camera zooms in on the window of a building where a man

appears. Actor Christophe Rey, duration 1:40 min.

C/ztf/WWÄwZ??, 2000

An orchestra director is directing the first two pieces of Mozart's

Zfoyz/zVw without an orchestra. Director Klaus Grundahl,
duration 6:30 min.

77zvz^wzz/zz/ -/mzzzz/ew, 2003

About motives for doing voluntary work for a humanitarian

and/or political purpose. Documentary, pictured interviewees

John Jorgensen and Julie Sinding, duration 22:00 min.



Solvej Dufour Andersen
Rue de Berne 22, 1201 Genève, soIvej@gmx.net, www.solvejdufourandersen.net
2001 Diplôme, ESAV, Genève

Expositions individuelles/Solo exhibitions
2009 SfzzzzzZzrdTDtf/z/aœ, Dans le cadre du festival les Urbaines, Lausanne 7?y AzVét-

szV/e, Landpartie at Kunstraum Kreuzlingen
2008 ZT/zzzzZzzZ, Halle Nord, Genève /<? z/orr Zozzto /« nuit; zzzzz- .y^zzzzzzzze, message salon down

town, Zürich
2006 Sc/z/z/z, Milkshake Agency, Genève

2005 5z/Z»0z7zzzzz/, avec Peter Stoffel, Galerie Ruzicska/Weiss, Düsseldorf

Expositions collectives/group exhibitions
2010 7mvzzzz VzWéo, Holsterbro Kunstmuseum, Holsterbro 7/<pr ür V£/Vzz, Udhuset, Dollerup

Swiss Art Awards, Basel

2009 Ozz Zzg/zr S/V/e, Egg'n'spoon, Zürich 7zz/zz /z/rr/z z/ Gewez/erc, Forde, Genève,

Vegas, London 7W Zzzx^, Musée Rath, Genève Mz'/zzzz v4z*r Tvzzr, Analix
Forever, Milan

2008 T/z /zozte /z S/zzv/zzz^y, Espaces Temporaires, Genève Swiss Art Awards, Basel V/V&o zz/z&o

z/z'z/eo /zrf, Kunstsalon, Berlin 5770W7Z)0\P7V, Exex Kunstraum, St.Gallen
2007 W4z/ycZz//zzzz/, zz^Zzz^//? TW/zozz^zz /zzzj ^;y?YZzzzöszWzi/>ZYZc/zzgezz 5f^zzz?/z, Substitut, Raum fur

aktuelle Kunst, Berlin Mrzz/zz'/z/e, Showroom 5, Riga Vfrrrtf/fczz. Vorzzzzz/z'ezrzz, K3 project

space, Zürich T^zzT^zzjZzzzvz^, Rekord Gallerie, Oslo 7A/2A7—TVorz/zV SottWtfMrf
/•kyfr'zvzZ, Kulturhuset, Stockholm j4rrtir PzWttözz, Barent Spektakel, Kirkenes

2006 jßoz/r^ Lwszgzzo/, Chevalier et Galland, Centre d'Art Contemporain, Genève Tvz&zz/zz zzzz'zvz-

^z7w, Gallerie Artone, Zürich S/zozzzzyzozzz, Bollag, Basel /foz/ w è/zzz'évz/, Gezzèzzzz

Cozzz/étZzozz vSW'mzzzzg, Ganga International Gallery, Bogota
2005 Swiss Art Awards, Basel f/r^zzzz j4r* Berlin Alexanderplatz, Berlin Zte/ozzgz'zzg,

7th Sharjah International Biennial, Sharjah Ezzcz/ezzZz'o /;z^r;z/zfzozz/z/e £j/>/zrzoj 7;zz/p/>^;zz/e;zZ«,

In Situ, Valparaiso 76?//ezAzzzz^zATzzzö, Berliner Kunstsalon, Berlin
2004 itf/zzzzc A/zzz^fz'zzg, Centre d'Art Contemporain, Genève CWzg/Zz/ezz, Danish Institute of

Contemporary Art, Kobenhavn 5yzz.y (76977 />zzzz£r, Museum of Contemporary Art,
Roskilde

2003 77,ozze Kzzz, Kunstraum Anker, Zürich A/zzzzzz^ zzzzZy4zzzzzc/zZ, Exex, St.Gallen
Wfrzzz£zz20o3, 100 posters, Kobenhavn Tfozzz'gtftfw 57z0zzz, with Peter Stoffel, Dunkers
Kulturhus, Heisingborg

Festivals

2010 vSzzzzzzz 7zzZmzzzz/0zzzz/(? 5/)Z"zz^jryzzz/>0zzzzzzz, Trondheim
2007 77ozzz£ czWzzzzz 7.7, Trafic, Lausanne 72e 77ZM, Centre pour l'image contemporaine, Genève

7Zzw z> W/zzzZ Do W/zz?zz Wfe >4zr TVozTiz The Serpentine Gallery, London
2006 7MD70, live broadcasting of sounds, www.surinternet.org, Paris

2005 Czz/zzYzz/wzzz ro/ozzz/oz/: ooozzZzzzzz/ cozz/èzvzzc*?, Fachhochschule für Verwaltung und Rechtspflege,
Berlin 77<? 7?7M, Centre pour l'image contemporaine, Genève

Bourses et prix/Grants and awards

2009/10 Work Stipendium, Danish Art Council
2008 Swiss Art Awards Bourse d'aide à la creation, Ville de Genève

2007 Bourse d'aide à la création, Ville de Genève

2006 Bourse Lissignol, Chevalier et Galland

2005 Artist In Residence, NIFCA, Kirkenes

Patrick Gosatti
Né 1978, vit entre Locarno and Genève. En 2008 il obtient la maîtrise en philosophie et histoire de

l'art à l'Université de Genève. Depuis 2009 il est co-curateur du centre d'art Zzz 7?/zz/zz de Locarno dont
il partage la programmation avec Noah Stolz. Â partir de 2009 il devient rédacteur des pages italiennes
de 77zzzz,yZ-7?zz//0Zzzz, écrit régulièrement pour des revues d'art et des catalogues d'exposition et travaille

comme curateur et producteur indépendant. Depuis 2010 il programme avec Noah Stolz la section
d'arts visuels du festival Zer C/r^/Zizz« et enseigne la théorie de l'art à la 77E/4D de Genève.

Born 1978, shares his time between Locarno and Genève. In 2008 he gained a master's degree in philo-
sophy and art history at Geneva University. Since 2009 he has been co-curator of the Zzz 7?zzz//z art
centre in Locarno, where he is a joint planner with Noah Stolz. Starting in 2009, he became editor of
the Italian pages of 77zzzz.y£-Z?zz//0Zz'zz, writing regularly for art reviews and exhibition catalogues, and

working as a freelance curator and producer. Since 2010 he has been planning the visual arts section of
the Zt'j f/z7vzz>z£f Festival with Noah Stolz, and teaching the theory of art at the 77/vlZ) in Genève.



Collection Cahiers d'Artistes 2011

Un instrument de la

Fondation suisse pour la culture Pro Helvetia pour la promotion des arts visuels

An instrument of the

Swiss Arts Council Pro Helvetia for promoting the Visual Arts

prchelvetia
En collaboration avec/In association with Edizioni Periferia, Luzern/Poschiavo

Conception/Concept: Casper Mangold, Basel

Texte/Essay: Patrick Gosatti, Genève

Editeur/Editor: Flurina Paravicini-Tönz, Luzern

Maquette/Design: Sojvej Dufour Andersen & Casper Mangold, Basel/Genève

Traduction/Translation: John Lee, Luc-Sur-Mer

Impression/Printing: UD Print AG, Luzern

ISBN 978-3-907474-89 -1
© 2011 Pro Helvetia, artiste & auteur/artist & author

Edizioni Periferia, Luzern/Poschiavo

Museggstrasse 31, CH-6004 Luzern

mail@periferia.ch
www.periferia.ch

ÎV

Cover: Towgw* Arcric S/zore, video, 2007




	Solvej Dufour Andersen

